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LA JOIE DE CROIRE 

    
  Nous entrons dans une "Année 
de la Foi", voulue par le Pape 
Benoît XVI en lien avec le 50e 
anniversaire de l'ouverture du 
Concile Vatican II. 
  Les invitations et les 
documents de réflexion ne 
manqueront pas. Une encyclique 
est déjà annoncée. Le Synode 
sur l'Evangélisation aborde aussi 
nécessairement le thème de la 
Foi et de la transmission de la 
Bonne Nouvelle. 
  Benoît XVI parle souvent de la 
beauté de la foi et de la joie de 
croire et de vivre en chrétien. 
  N'est-ce pas l'attitude que 
propose saint François de Sales 
quand il nous invite à rendre 
notre "dévotion" attrayante ? 
  La vie chrétienne n'est pas 
ennuyeuse et triste. Elle est joie 
accueillie et partagée. 
  Elle n'est pas un fardeau 
pesant ou une corvée. Elle est 
joyeux engagement animé par 
l'amour. 
  Notre Dieu est "Dieu de joie".   

Père François Corrignan. 

 

Si vous avez gardé les anciens numéros de La Lettre et si vous les relisez, vous 
verrez l’évolution de notre Société trimestre après trimestre. L’aspect de La 
Lettre a été modifié, mais au-delà, il convient de prendre un peu de recul.  
Les différentes rubriques  (Nos joies et nos peines, Les consécrations, Les 
compte-rendu de réunion) montrent les changements de la physionomie de 
notre Société des Fils de SFS : 
− Présence plus grande des Malgaches, des Américains, des Indiens par 

rapport aux Français. 
− Implantation de notre Société dans de nouveaux pays grâce à nos sœurs 

SMMI : le Bénin, où un groupe est constitué, et bientôt la Papouasie-
Nouvelle Guinée, l’Ile Maurice 

− La formation des probateurs à Madagascar, aux USA, en Australie. 
 

Notre Société n’est pas isolée du reste de l’Eglise et du monde qui eux-mêmes 
changent : 
− meilleure prise en compte du laïcat depuis Vatican II 
− Développement du diaconat permanent. 
 

Devant ces situations nouvelles, nous devons nous adapter : mise à jour de nos 
documents, prise en compte des nouvelles réalités, prévoir l’avenir, susciter de 
nouvelles vocations de Fils. 
 

Le travail ne manque pas et nous remercions les membres qui nous aident 
d’une manière ou d’une autre. Nous comptons sur tous, sur l’expérience des 
anciens, le dynamisme des plus jeunes, pour nous aider et pour préparer notre 
prochaine assemblée générale. 

Philippe Bellin 

Le Mot du responsable général 

� � � � Agenda 
9 et 10 février 2013 
Assemblée générale  

de l'association "Société des Fils  
de saint François de Sales". 

� � � � Papouasie Nouvelle Guinée 
Sr Jolly Joseph, smmi, a formé plusieurs hommes. 
Deux d’entre eux ont terminé leur formation et sont 
prêts à faire leur consécration. Ils feraient leur 
retraite de consécration du 12 au 19 avril 2013 et la 
consécration aurait lieu le 21 Avril. 

� � � � Ile Maurice 
Sr Maria Goretti, smmi,  lance un groupe d’une 
douzaine d’hommes à l’Ile Maurice. Nous lui 
avons fait passer par le Père Corrignan, à 
l’occasion de son voyage sans l’Océan indien, 
dix dossiers comprenant nos statuts, règlement 

intérieur, l’esprit de la société et des dépliants. 

    

� � � � Nos joies et nos peines. 
 

Décès 
 

Pierre Baille le 21 juillet 2012. Né en 1920 et 
consacré en 1949 à 29 ans, il était sans doute 
notre doyen. Il était le père de six enfants.  Après 
une carrière de magistrat bien remplie, il avait 
pris sa retraite à Saint Guinoux où François Doat 
et Henri Augustin passaient le voir pendant les 
vacances. Ces derniers temps, toujours très 
fidèle à répondre aux courriers, les 
communications téléphoniques étaient difficiles à 
cause de sa surdité. Il regrettait le manque de 
visite de ses confrères Fils de saint François de 
Sales. Il laissera le souvenir d’un homme droit et 
de grande conviction, animé d'une foi profonde, 
toujours souriant et accueillant. Nous réciterons 
un chapelet à son intention.  



Groupe de Porto Novo 
 

Tous les ans le Oblats de saint François de Sales organisent une session salésienne au Bénin. Cette année elle 
s’est tenue  à  Parakou, ville située au nord du Pays, à environ 430 km de Cotonou du lundi 27 au vendredi 31 Août 
2012. Des Fils de Porto Novo ont fait le déplacement avec les Prêtres, les Filles de SFS et les SMMI ainsi que des 
sœurs visitandines et des salésiens de Don Bosco.  
Le thème retenu était : L’éducation et la famille selon Saint François de Sales, avec un regard sur l’exhortation 
apostolique Africae Munus et le concile Vatican II. 
Autour de ce thème, il y a eu plusieurs exposés très riches et captivants qui ont suscité des débats fructueux.   
En bref, c’est sous le signe de l’espoir et de la confiance face aux difficultés actuelles des jeunes et des familles que 
nous avons fini  la session de l’année 2012.Le  rendez-vous pour l’année est fixé du 26 au 30 Août 2013 dans une 
ville du centre du BENIN. Le lieu exact et le thème seront précisés ultérieurement. 
 
 

Groupes de Tananarive et Moramanga d’après le compte rendu de Bira Jhonson 
 
Les groupes de Tananarive et Moramanga ont organisé une rencontre intergroupe à Moramanga. 
 

Moramanga se situe à 100 km environ de Tananarive qui se fait en 2 
heures en transport en commun. Le groupe de Moramanga étaient 
rattaché auparavant à celui de Tananarive. La ville abrite aussi une 
communauté des sœurs SMMI et l’évêché de Moramanga. 
A la suite d’une salutation fraternelle, le représentant du groupe de 
Moramanga a ouvert la séance et annoncé l’ordre du jour axé sur trois 
points : 
1 - le suivi des résolutions de l’AG régionale d’aout 2011 (Voir La Lettre 69 
de septembre 2011) ; 
2 - le partage du lien n° 4 ; 
3 - les questions diverses. 
 

1 - Les relations entre les différentes Sociétés du Père Chaumont sont 
bonnes;  le groupe de Tananarive poursuit son gros effort bien que la 

relation avec les Filles se soit déjà améliorée. Le groupe de Tananarive a déjà son conseiller  spirituel après la fête 
du Saint Patron. Il s’agit du RP Frédéric. Ce dernier est un jeune prêtre en cours de formation mais de très bonne 
relation envers les sœurs SMMI de Tananarive et d’Ambatondrazaka. 
La réception des documents est le point le plus saillant de l’AG. Les Fils ont bénéficié de l’envoi par internet des 
Liens et autres documents, sauf ceux qui sont très loin et qui n’ont pas eu leurs Liens au bon moment. Il reste à 
améliorer l’envoi des documents pour les probanistes et les consacrés voulant suivre la formation des probateurs. 
Les deux groupes ont tous finis de mettre en place leur structure respective. 
Après l’achat d’un ordinateur ( Voir La Lettre N°66), les Fils à Madagascar ont une adresse mail commune que 
chaque membre peut consulter pour que les informations arrivent à temps. 
 

2 - La réunion s’est poursuivie par un échange sur le Lien N°4. 
Le compte rendu de l’assemblée régionale de Madagascar a 
révélé l’existence de la région et des groupes  de Madagascar 
au plan international. Chaque membre en a été touché. 
L’échange s’est poursuivi sur l’Eucharistie. Il a été appuyé par le 
Père Jean Bosco Randriamalala, un prêtre de St.Fr. de Sales 
qui travaille dans le diocèse de Nîmes en France et qui nous a 
apporté un soutien moral et financier lors de notre AG régionale. 
Cette fois, il a fait le voyage avec les Fils du groupe de 
Tananarive. 
Il a été souligné que c’est le cœur de notre foi catholique et nous 
sommes très sensibles sur ce point. Il est aussi le centre de 
notre présence dans la messe et témoigne la présence de Jésus 
dans notre milieu comme il a fait pendant sa vie terrestre en 
Palestine. 
 
3 - Dans les questions diverses, le conseiller général a demandé pour qu’il y ait un probateur au moins  dans 
chaque groupe diocésain. Ainsi donc, la formation doit commencer dès la prochaine année salésienne. Les deux 
membres qui ont déjà terminé leur formation (Philippe Ndriamanaja et Dieudonné Rasolonomenjanahary) seront 
considérés comme auxiliaires pour assurer l’encadrement des futurs et les documents seront à préparer tout de 
suite. 
 

               Avant de séparer vers 16 heures, les deux groupes ont pris quelques photos avec les sœurs, les filles et 

les membres des groupes présents. 

En direct des groupes 



LES INTENTIONS MENSUELLES DU PAPE  

  

Chaque mois, le Pape confie deux intentions de prière à toute l'Eglise : une intention générale et 
une intention missionnaire . 
 

OCTOBRE 12 
Générale : 
Pour le développement et le progrès de la Nouvelle Evangélisation dans les pays d’ancienne 
tradition chrétienne. 
Missionnaire : 
Pour que la célébration de la Journée missionnaire mondiale soit l’occasion d’un engagement 
renouvelé d’évangélisation. 
   
NOVEMBRE 12 
Générale : 
Pour que les évêques, les prêtres et tous les ministres de l’Evangile rendent un témoignage 
courageux de fidélité au Seigneur crucifié et ressuscité. 
Missionnaire : 
Pour que l’Eglise, pèlerine sur la terre, resplendisse comme lumière des nations. 
   
DÉCEMBRE 12 
Générale : 
Pour que les migrants soient accueillis dans le monde entier, spécialement par les communautés 
chrétiennes, avec générosité et charité authentique. 
Missionnaire : 
Pour que le Christ se révèle à toute l’humanité avec la lumière qui émane de Bethléem et qui se 
reflète sur le visage de son Eglise.  

Notre probation de Novembre : la Foi. 
 

Dans la perspective de l’Année de la Foi, notre première probation portera sur cette vertu 
théologale. 
Toute probation suppose un travail intellectuel de lecture, de recherche : travail aidé par des 
références ou des articles en complément du livret. Pour certaines personnes, il sera encore 
possible de lire un livre récent sur le sujet, en plus des documents offerts par la Société. (Cf. Les 
probations, Père François Corrignan, 1987) 

 

Pour nous aider dans notre réflexion, nous pouvons relire : 

∗ dans le Catéchisme de l’Eglise catholique les trois chapitres de la section « Je crois » - « Nous 
croyons »  N°26 à 184 ou dans l’Abrégé N° 1 à 32. 

∗ Dans les œuvres de saint François de Sales : 

−  Les Controverses partie II.  Avant de les lire rappelons nous les circonstances dans 
lesquelles elles ont été écrites: celles de la mission du Chablais. Elles sont à mettre en rapport 
avec ce que dit le Catéchisme sur la transmission de la révélation divine et sur la Sainte 
Ecriture N° 74 à 141 

−  Le sermon pour le jeudi après le premier dimanche de Carême le 17 février 1622. Vous 
pouvez le trouver dans le bulletin des Prêtres de saint François de Sales Paix et joie d’octobre 
2012. Ce sermon parle des caractéristiques de la foi; il est à lire en relation avec les N° 153 à 
165 du Catéchisme. 

−  Le TAD livre I chap XII  

   livre II chap XIV, XV 

   livre III chap IX 

−  La lettre du 28 novembre 1621 à la sœur de Blonay 
 

Ces textes sont écrits dans des contextes très différents. L’un est un exposé systématique de 

notre foi, les autres de saint François de Sales parlent de l’expérience spirituelle de Dieu. Les deux 

approches se rejoignent, s’éclairent, ou se complètent. 

Formation 



Au cours de la retraite d’Athis, notre fondateur l'abbé Henri Chaumont parle des Fils de 
saint François de Sales comme les auxiliaires de Notre Seigneur dans le Prêtre ou  
encore dans la lettre des Quatre temps de carême 1887 auxiliaires du ministère 
sacerdotal au milieu du monde. Ce mot d’auxiliaire revient souvent sous sa plume. Les 
laïcs viennent en aide aux prêtres qui sont les responsables. 
Le saint Père Benoit XVI modifie complètement cette notion dans son message adressé 
à l’occasion de la VIe assemblée ordinaire du forum international d’action catholique :  
 

 

À mon vénéré frère Mgr Domenico Sigalini,  
Assistant général du Forum international de l’Action catholique 

[…] J’adresse une pensée particulière à l’évêque de Iaşi, Mgr Petru Gherghel, et à son 

diocèse, qui accueillent cet événement ecclésial au cours duquel vous êtes appelés à 

réfléchir sur la « coresponsabilité ecclésiale et sociale ». Il s’agit d’un thème d’une 

grande importance pour le laïcat, qui s’inscrit parfaitement dans la perspective de l’Année de la foi et de l’Assemblée 

ordinaire du synode des évêques sur la nouvelle évangélisation. 

La coresponsabilité exige un changement de mentalité touchant, en particulier, au rôle des laïcs dans l’Église, qui 

doivent être considérés non comme des « collaborateurs » du clergé, mais comme des personnes réellement          

« coresponsables » de l’existence et de l’action de l’Église. Il est par conséquent important que se renforce un laïcat 

mûr et engagé, capable d’apporter sa contribution spécifique à la mission ecclésiale, dans le respect des ministères 

et des tâches que chacun a dans la vie de l’Église et toujours en communion cordiale avec les évêques. 

À cet égard, la Constitution dogmatique Lumen Gentium qualifie le style des relations entre les laïcs et les pasteurs 

par l’adjectif « familier » : « De ce commerce familier entre laïcs et pasteurs il faut attendre pour l’Eglise toutes 

sortes de biens: par là en effet s’affirme chez les laïcs le sens de leurs responsabilités propres, leur ardeur 

s’entretient et les forces des laïcs viennent plus facilement s’associer à l’action des pasteurs. Ceux-ci, avec l’aide de 

l’expérience des laïcs, sont mis en état de juger plus distinctement et plus exactement en matière spirituelle aussi 

bien que temporelle, et c’est toute l’Eglise qui pourra ainsi, renforcée par tous ses membres, remplir pour la vie du 

monde plus efficacement sa mission » (n. 37). 

Chers amis, il est important d’approfondir et de vivre cet esprit de communion profonde dans l’Église, caractéristique 

des débuts de la communauté chrétienne, comme en témoigne le livre des Actes des Apôtres : « La multitude des 

croyants n’avait qu’un cœur et qu’une âme » (4, 32). Faites vôtre l’engagement à œuvrer pour la mission de 

l’Église : par la prière, par l’étude, par la participation active à la vie ecclésiale, par un regard attentif et positif à 

l’égard du monde, dans la recherche continue des signes des temps. Ne vous lassez pas de soigner toujours 

davantage, par un engagement sérieux et quotidien au service de la formation, les aspects de votre vocation 

particulière de fidèles laïcs, appelés à être des témoins courageux et crédibles dans tous les domaines de la 

société, afin que l’Évangile soit une lumière qui apporte l’espérance dans les situations problématiques, de 

difficultés, d’obscurité, que les hommes d’aujourd’hui trouvent souvent sur le chemin de la vie. 

Conduire à la rencontre avec le Christ, en annonçant son Message de salut avec des langages et des manières 

compréhensibles à notre temps, caractérisé par des processus sociaux et culturels en transformation rapide, est le 

grand défi de la nouvelle évangélisation. Je vous encourage à poursuivre avec générosité dans votre service à 

l’Église en vivant pleinement votre charisme, dont la caractéristique fondamentale est de respecter la fin apostolique 

dans son intégralité, dans un équilibre fécond entre Église universelle et Église locale et dans un esprit d’union 

intime avec le Successeur de Pierre et de coresponsabilité active avec leurs pasteurs (cf. Concile œcuménique 

Vatican II, décret sur l’apostolat des laïcs Apostolicam actuositatem, n. 20). En cette période de l’histoire, à la 

lumière du magistère social de l’Église, œuvrez également pour être toujours plus un laboratoire de « mondialisation 

de la solidarité et de la charité », pour croître, avec toute l’Église, dans la coresponsabilité d’offrir un avenir 

d’espérance à l’humanité, en ayant le courage également de formuler des propositions exigeantes. 

[…]De Castel Gandolfo, le 10 août 2012 

BENEDICTUS PP. XVI 

A l'écoute du Saint Père Benoit XVI 


